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5. A l'interieur de la methode experimentale, on ne peut
isoler d'autre suite coordonnee d'operations logiques, ne se

reduisant pas ä un raisonnement mathematique et ne compor-
tant aucune part inductive, que la deduction probabiliste.

Edouard Frommel, Emile Aron et Jan Aron. — Acide

l-ascorbique et anaphylaxie.

L'action inhibitrice de l'acide ascorbique sur le choc ana-
phylactique fut signalee pour la premiere fois par Hochwald
en 1935. Cet auteur put empecher le choc chez le Cobave en

injectant au prealable de l'acide ascorbique. II nota d'autre
part que la vitamine C n'influenpait pas revolution de la
sensibilisation et que sa protection ne s'etendait pas au choc

histaminique. Hochwald emit 1'hypothese que la vitamine C

entravait la formation d'histamine lors de la sero-anaphylaxie.
Ce travail fut repris et confirme par A. et P. Giroud et leurs

collaborateurs chez le Lapin et le Cobaye. lis montrerent en

outre que les animaux carences partiellement ou totalement
en acide ascorbique etaient particulierement sensibles au choc.

Ungar et Parrot constaterent de leur cote que l'acide ascorbique
inhibait la concentration anaphylactique des organes isoles.

Quelques auteurs ont confirme ces resultats, mais avec des

reserves (Salomonica, Hasimoto, Kitamura et Suzuki, Yoko-

vama, Yamamoto, etc.).
D'autre part, de nombreux auteurs ont discute ou rejete le

role anti-anaphylactique pour les uns, protecteur pour les

autres, de la vitamine C (Schwartz et Cislaghi, Schäfer,
G. Walter, Severi et Bergamini). Pour Schäfer, l'administra-
tion d'acide ascorbique pendant les vingt et un jours de la
sensibilisation exacerberait la sensibilite au choc. Pour Kikuo
Yoshikawa, des doses minimes restent sans effet, des fortes
doses exagerent le choc. Plus recemment, Pasteur Vallerv-
Radot et ses collaborateurs observent que l'acide ascorbique
est sans influence sur la chute de pression caracteristique
du choc anaphylactique du Lapin, et de plus que l'acide
ascorbique n'empeche pas la contraction specifique, au contact
de l'antigene, de l'uterus isole du Cobaye.
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En presence de ces faits discordants, nous avons pense qu'il
etait opportun de reprendre en detail l'etude de ce probleme.
Nous avons d'abord recherche si Vacide ascorbique jouait un rdle
dans le phenomene de sensibilisation avant d'aborder Faction
de la vitamine C au cours du choc anaphylactique qui fera
l'objet de notre prochaine communication.

1. Carence en vitamine C et sensibilisation.

Un certain nombre d'auteurs, que nous venons de citer, ont
insiste sur le fait que le choc etait plus severe si les animaux
etaient soumis pendant la sensibilisation ä une cure intensive
de vitamine C. Pour elucider ce resultat d'apparence
paradoxal, nous avons sensibilise des cobayes, carences en acide

ascorbique, au moyen du regime de Bezssonoff.

Quinze Cobayes, sensibilises au serum de Cheval pendant la

carence, ont tous fait un choc mortel lors de l'injection dechai-

nante, des la troisieme semaine. Iyacide ascorbique riintervient
done pas dans le mecanisme complexe de la sensibilisation
anaphylactique.

2. Vitesse de sensibilisation et carence en vitamine C.

On sait que l'injection d'antigene declenche dans le sang des

animaux la formation de substances sensibilisantes, susceptibles
de transmettre ä d'autres animaux 1'anaphylaxie passive. Cette

elaboration, qui s'effectue vraisemblablement par proteolyse,
exige un certain delai qui correspond au temps d'incubation
de 1'anaphylaxie (dix jours environ cbez le Cobaye).

Nous nous sommes demandes si l'acide ascorbique jouait
un role dans les processus de disintegration proteique de la
sensibilisation et pouvait hater la formation de l'etat d'ana-

phylaxie.
Huit Cobayes ont ete sensibilises ä partir du douzieme jour

de carence, epoque ä laquelle les reserves en vitamine C sont

epuisees, par l'injection sous-cutanee de 1 cc de serum de

Cheval au 1/20. lis ont ete eprouves par l'injection intra-
cardiaque de 0,5 cc de serum de Cheval, un chaque jour des

le lendemain de la sensibilisation. La glycemie etait effectuee

avant et dix minutes apres l'injection, pour controler la
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presence ou l'absence de choc. Seul, le Cobaye eprouve qua-
rante-huit heures apres la sensibilisation, a fait un choc leger
avec hyperglycemic de 1,10 ä 1,50 g, probablement un choc

serique. Les autres animaux n'ont manifeste aucune reaction
anaphylactique.

3. Influence de Vacide l-ascorbique sur Vaction antigenique ou

anaphylactique du serum, de Cheval.

a) Yokoyama n'obtient pas de choc avec une injection
dechainante d'un melange d'antigene et de 50 mg d'acide

ascorbique, au contact trente minutes ä l'etuve.

Nous avons repris ce travail. Quatre Cobayes ont ete sensi-

bilises par deux injections de 1 cc de serum de Cheval dilue

au 1/20, l'une sous-cutanee, l'autre intra-peritoneale, ä deux

jours d'intervalle. lis sont eprouves trois semaines apres par
une injection intra-cardiaque d'un melange de 0,5 cc de serum
de Cheval et de 50 mg d'acide ascorbique mis au contact
pendant trente minutes ä l'etuve ä 37°. Les quatre cobayes ont fait
un choc anaphylactique mortel.

b) Nous avons, dans une autre serie d'experiences, mis en

contact le serum de Cheval et l'acide ascorbique, ä raison
de 50 mg (1 cc de Redoxon Roche) par cc de serum, une
heure ä 37°.

Quatre Cobayes ont ete sensibilises au moyen de deux
injections, l'une sous-cutanee, l'autre intra-peritoneale, espacees
de deux jours, de 1 cc de cet antigene traite par l'acide
ascorbique. Eprouves trois semaines apres par l'injection intra-
cardiaque de 0,5 cc de serum de Cheval, les quatre cobayes ont
tous fait une sero-anaphylaxie mortelle.
Conclusions.

Ces resultats nous autorisent ä conclure que l'acide ascorbique

n'intervient pas directement dans les processus ana-

phylactiques.

1. Les animaux carences en acide ascorbique se sensibilisent

parfaiiement et succombent ä l'injection dechainante comme
les animaux temoins. Dans ces conditions, il est bien impro-
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bable qu'une hypervitaminose exacerbe, comme certains
auteurs le signalent, revolution de la sero-anaphylaxie.

2. La vitesse de sensibilisation n'est ni acceleree ni retardee

par une carence de l'organisme en acide ascorbique, qui ne
semble pas influencer le mecanisme biochimique de l'anaphy-
laxie.

3. L'action de l'acide ascorbique sur le serum de Cheval ne
modifie ni son action sensibilisante, ni son action dechainante.

Universite de Geneve.

Institut de Therapeutique.

Edouard Frommel, Emile Aron et Jan Aron. — Recherches

sur le rdle protecteur de Vacide l-ascorbique dans le choc anaphy-
lactique du Cobaye.

Dan." une note precedente, nous avons indique les incertitudes

et les contradictions que suggerent les recherches de

nombreux auteurs sur le role inhibiteur de l'acide ascorbique
dans l'anaphylaxie et nous avons montre nous-memes que
l'acide ascorbique n'intervenait pas dans le processus ana-

phylactique proprement dit.
Dans ce travail, nous resumons brievement les recherches

que nous avons entreprises pour savoir dans quelle mesure
l'acide ascorbique exerce un role protecteur lors du choc

anaphylactique.

A. Teneur en acide l-ascorbique et choc anaphylactique.

1. Nous avons sensibilise des Cobayes avec une techpique
qui ne donne pas habituellement de choc mortel (injection
sensibilisante de serum de cheval vieilli, 1 cc sous la peau. —
Injection dechainante de 0,5 cc de serum intra-cardiaque,
trois semaines plus tard). Un lot de Cobayes fut laisse ä l'ali-
mentation normale, l'autre lot carence pendant la sensibilisation
(regime de BezssonofI).

Sur quatre Cobayes au regime normal, trois ont fait un choc

benin, le quatrieme un choc mortel.
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